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Le PDC campe sur ses fondamentaux

Ville de Genève X Les démo-
crates-chrétiens lancent leur 
campagne pour les munici-
pales. Au menu, la défense des 
familles et de la classe moyenne.

Le Parti démocrate-chrétien de 
la Ville de Genève promet de 
continuer à défendre les familles 
et la classe moyenne. Jeudi, la 
section a lancé sa campagne 
pour les municipales en présen-
tant à la presse sa liste consti-
tuée de 24 candidats, dont dix 
femmes. Parmi elles, les conseil-
lères municipales et têtes de liste 
Alia Chaker Mangeat et Marie 
Barbey-Chappuis, toutes deux 
candidates au Conseil adminis-
tratif. La moins bien élue au pre-
mier tour s’éclipsera. 

Marie Barbey-Chappuis, 
38  ans, cheffe du cabinet de 
Serge Dal Busco, veut apporter 
«un nouvel état d’esprit rassem-
bleur», fatiguée des guerres de 
tranchée entre l’exécutif et le 
délibératif. «Il faut moins de tes-
tostérone et plus d’écoute et 

d’humilité.» Son parti, qui a fait 
passer une motion contre l’aug-
mentation des tarifs de crèche 
en Ville, la double d’une péti-
tion. «Il faut construire davan-
tage de places et à des tarifs plus 
abordables.» S’appuyant sur le 
programme Urbanature lancé 
par le magistrat PDC Guillaume 
Barazzone, elle entend pour-
suivre «l’embellissement de la 
Ville». Elle souhaite par exemple 
un parc public pour les futurs 
habitants des Vernets, créer des 
permis de végétaliser et revoir 
l’aménagement de certaines 
places trop minéralisées. Elle 
plaide encore pour une admi-
nistration en ligne qui facilite la 
vie des citoyens.

Alia Chaker Mangeat, arri-
vée en retard à cause d’une 
chute à vélo, veut «des pistes 
cyclables sécurisées!» Il faut 
aussi construire plus de loge-
ments en loyers libres pour que 
la classe moyenne y trouve son 
compte. Elle défend aussi des 
lieux de culture alternatifs, 
abordables pour les jeunes, la 
valorisation de la zone indus-
trielle des Charmilles, une gou-
vernance «efficiente et transpa-
rente» et veut lutter contre les 
discriminations.

Toute nouvel le au PDC, 
Isabelle Harsch, 32 ans, se lance 

pour la première fois en poli-
tique. Cheffe d’une entreprise 
familiale de déménagement, elle 
entend défendre une économie 
de proximité. Carmelo Laganà, 
de la Fédération des entreprises 
suisses, est aussi président de 
l’Association cantonale de bas-
ket. «Je veux me battre pour que 
les différents sports bénéficient 
d’infrastructures adaptées et de 
plus de soutien.»

Le PDC taillera-t-il dans le 
budget municipal? «Il faut in-
terroger la pertinence et l’ef-
ficience des prestations que la 
Ville a additionnées comme 
u n m i l le - feu i l le »,  rép ond 
Mme Barbey-Chappuis. Mme Cha-
ker Mangeat veut lutter contre 
les «gaspillages». 

Le PDC envisage un appa-
rentement avec le PLR. Quant à 
la droite élargie, les candidates 
ne souhaitent pas renouveler la 
fixation d’objectifs communs: 
«Notre ADN n’est pas compa-
tible avec l’UDC et le MCG», dé-
clare Mme Barbey-Chappuis. 

La poussée des Vert’libéraux, 
la candidature pour le MCG de 
l’ex-PDC Luc Barthassat et le 
champagne de Guillaume Ba-
razzone feront-ils boire la tasse 
au PDC? Le parti ne se dit pas 
inquiet, fort de son «bon bilan 
en Ville». RACHAD ARMANIOS
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De plus en plus de réfrigérateurs communautaires sont installés. Après Le Landeron et Cortaillod,  
l’association Free Go équipera bientôt le Val-de-Ruz et le Val-de-Travers

Les frigos solidaires se multiplient
JULIE JEANNET

Neuchâtel X Et si en allant au salon de 
coiffure, chez votre garagiste ou à la 
bijouterie, vous rencontriez un frigo, 
rempli d’invendus où puiser votre re-
pas… Installer un réfrigérateur com-
munautaire dans chaque commune du 
canton de Neuchâtel, voici l’objectif de 
Marilyn Beguin et de Mélanie Roselli. 
Les deux assistantes socio-éducatives 
ont fondé en début d’année l’associa-
tion Free Go pour lutter contre le gas-
pillage alimentaire et donner un coup 
de pouce aux personnes dans le besoin.

Lieux insolites
La précarité, les deux amies trente-
naires l’ont connue durant l’enfance et 
au début de leur vie d’adulte. Raison 
pour laquelle, elles ravitaillent tous les 
jours du lundi au vendredi deux frigos 
installés au Landeron et à Cortaillod, 
sur le Littoral neuchâtelois. Le premier 
est installé dans un jardin d’enfants et 
le second dans un salon d’esthétique. 
«A l’origine, nous pensions disposer les 
réfrigérateurs en pleine rue, mais le 
Service de la consommation et des af-
faires vétérinaires nous en a dissua-
dées. Nous aurions dû mettre des camé-
ras de surveillance pour vérifier que 
personne ne vienne empoisonner les 
denrées», explique Marilyn Beguin, la 
présidente de l’association. Free Go s’est 
donc tourné vers de petites structures 
pour accueillir les armoires réfrigérées.

Ana Paula Da Silva Cunha, proprié-
taire d’Esthéticana à Cortaillod, a im-
médiatement été emballée par le projet. 
«Le frigo est installée depuis deux mois 
et il y a parfois une file d’attente lorsque 
j’ouvre mon salon. Il s’agit surtout de 
personnes âgées», témoigne l’esthéti-
cienne. L’association a pris soin d’ins-
taller le réfrigérateur dans une petite 
salle juste à l’entrée du bâtiment, afin 
que les bénéficiaires puissent se servir 

à l’abri des regards, sans avoir à passer 
devant la clientèle.

Réduire le gaspillage 
Marilyn Beguin a imaginé Free Go il y 
a une année, en découvrant le réfrigé-
rateur en libre service du Laboratoire 
autogéré de création (LAC) à La Chaux-
de-Fonds. «J’ai trouvé l’idée tellement 
formidable que j’ai décidé de répliquer 
le concept dans le bas du canton», ra-
conte-elle, les yeux pétillants. Free Go 
compte aujourd’hui une dizaine de 
partenaires. Des boulangeries, des pe-

tits magasins mais également une 
ferme et un service traiteur lui cèdent 
gratuitement ses invendus. C’est en 
travaillant dans des crèches que les 
d e u x  N e u c h â t e l o i s e s  o n t  p r i s 
conscience de la quantité astrono-
mique de nourriture qui partait à la 
poubelle. «C’est révoltant de voir tout 
ce gaspillage, alors que certaines per-
sonnes n’arrivent pas à se nourrir cor-
rectement en Suisse», lâche dans un 
soupire Mélanie Rosselli. La vitesse a 
laquelle les frigos sont dévalisés leur 
prouvent que le besoin est là. 

Selon l’Office fédéral de l’environne-
ment, 1,7 million de tonnes d’aliments 
pourraient être encore consommés au 
moment où ils sont jetés. Cela repré-
sente environ 190 kilos de nourriture 
perdus par personne et par an. Les res-
taurants scolaires et d’entreprises gé-
nèrent 53 430 tonnes de déchets an-
nuellement. Enfin, le commerce de 
détails, notamment les grands distri-
buteurs tels que Coop, Migros et Lidl, 
en produisent 100 000 tonnes, dont 
95% pourraient être évitées. Alors que 
670 000 personnes vivaient dans la 

pauvreté en Suisse en 2017, d’après 
l’Office fédéral de la statistique.

Les deux amies ont approché des 
supermarchés pour leur proposer une 
coopération mais ont essuyé un refus. 
Elles collaboraient à l’origine avec 
Table Suisse qui récupère les invendus 
des grandes surfaces, mais cette der-
nière exigeait que les bénéficiaires pré-
sentent une carte pour prouver leurs 
modestes revenus. «Nous ne voulions 
pas mettre les gens dans des cases, il est 
déjà assez difficile d’avoir de la peine à 
joindre les deux bouts», explique Méla-
nie Rosselli. Tout le monde est donc 
invité à se servir dans les frigos aux 
heures d’ouverture des lieux d’accueil, 
sans donner d’informations sur sa si-
tuation économique.

Marilyn Beguin et Mélanie Roselli 
ont même mis en place une perma-
nence téléphonique afin de permettre 
aux personnes intéressées de récupérer 
des denrées à leur domicile les week-
ends. Les deux battantes ne comptent 
pas s’arrêter en si bon chemin. En jan-
vier, un troisième frigo devrait être ins-
tallé au Val-de-Ruz dans une boulange-
rie, et un quatrième au Val-de-Travers, 
dans une boutique de lanternes. «Nous 
sommes à la recherche de bénévoles, 
nous ne pourrons pas couvrir le canton 
seules. Nous recherchons également 
des frigos et des lieux pour les accueil-
lir», lance la présidente de Free Go.

Leur projet serait à terme d’installer 
un réfrigérateur dans chaque commune 
du canton de Neuchâtel et d’ouvrir un 
établissement similaire aux Restos du 
cœur en France. «Nous transformerons 
les invendus pour en faire des plats que 
nous vendrons à des prix très bas», 
rêvent les deux femmes. En attendant, 
elles lanceront prochainement une col-
lecte afin de réunir les 6000 francs né-
cessaires à l’achat d’une cellule de re-
froidissement pour pouvoir conserver 
davantage de repas cuisinés. I
www.association-freego.ch

Mélanie  
Roselli et  
Marilyn  
Beguin ont 
fondé Free Go 
et rêvent  
d’installer un 
frigo  
communau-
taire dans 
chaque  
commune du 
canton de  
Neuchâtel. JJT

Suite pédagogique 
au film Demain 

Genève

Développement durable X Le 
Département de l’instruction 
publique, de la formation et de 
la jeunesse (DIP) et l’Association 
Demain Genève ont collaboré 
pour développer des supports 
pédagogiques destinés aux en-
seignants et aux élèves du can-
ton de Genève. Cette initiative 
fait directement écho au film 
Demain Genève, qui a mis en 
avant les actions régionales en 
termes de transition écologique 
et humaine. Les fiches pédago-
giques sont organisées par 
thème et peuvent prendre la 
forme de questionnaires visant 
à analyser des séquences du 
f i lm, amener à des discus-
sions-débats ou à la rédaction 
de chartes et de pétitions à l’at-
tention des autorités.

Cette nouvelle boîte à outils 
s’inscrit dans le cadre de la 
feuille de route DIP21 pour 
l’éducation en vue d’un déve-
loppement durable (EDD). La 
volonté est d’initier des projets 
en vue de rendre l’école plus 
durable et de contribuer au dé-
veloppement de pratiques res-
ponsables chez les élèves et les 
apprentis en leur donnant en-
vie d’agir.  
 FAO
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